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La situation politique 
en Afrique française 

JOVW1AL M KOVBAn 

(SUIT* M LA PBKMltRI PAC!) 

•a de Washington confirment 

Front de l'Est 
(«UTTB M LA FBIMIÈRg PACK) 

La g—m daa* Tixtrim» Nord 
lutte dan* lYstrame-Nord 

B" ! été r«IÉ»uél au second plan. 
la « U . t . ^ t a ^ c ^ J ^ m . l ' - i ^ ^ " » - ^ ^ ^ 1 » W ^ e n " b « i . r "i 
le**, affirmait tout de suit* que i» publié un article qui tait reeaortlr 
e*1** du m*urtrl*r avait éclairci une 
atauatlon politique oompliquè*. et que 
• a a j o s r n a w i anglais déclaraient que, 
nartan étant mort, lea circonstance» 
ayant entouré le a i m e avaient peu 
«Taaportanee. la prêtée américaine ré-
priquelt que le meurtre ne résolvait 
aucun problème politique, et que 
•sua) e s t éMmente irresponsable* pou. 
«aies» défendis es point de vu* I 

D'autre part, le secrétaire d'Etat 
Bull a eu dee paroles flatteuses peur 
•"amiral, et la général ELsenhovrer a 
prononcé réloge funèbre du disparu 

• n o n . dit-on encore à Berlin, la 
aéVte ave* laquelle le meurtrier a été 
jugé et exécute Indique bien le déalr 
•Vas autont*» nord-alrlcalne* d'écarter 
« a témoin dont Ma aveu» pourraient 
être gênants pour les relations an-
ahvamericslnee. On s'abstient de par. 
1er des causes du meurtre, souligne-
t-an loi 

1 A mort de Dsrlan. ejoute-t-on en-
eore, ne met d'ailleurs pas fin au 
son/lit anglo-américain En effet, ce 
st'est pas de Oaulle qui prend la suc-
• astluu ds l'amiral, mais bien 1* gè-
Béral Oireud. qui a été nommé en 
toute héte et sans même que l'An. 
gtetert» ait pu prendre position. 

A pelas nommé. Olraud a donné 
uns Interview à un Journaliste amé
ricain Bn insistant sur la confiance 
qu'il mettait an l'Amérique. 11 a suf-
sVsssnmsnt montré d* quel eOté s* 
trouvaient ses protecteurs. Et en ré-
pondant aaass évaslvement à 1s que*. 
tssn ds savoir al les forces françaises 
OS l'Afrlqu* du Nord collaboreraient 

Oaulle. 11 a probablement d é . 

Noovellesjte France 
U n e adressa a u x jeunes 
du commissa ire général 

a u x sports 
Le colonel Pas Bot, oommlaselr» gé

néral eux Sports, s'adresser* par 
radio aux Jeunes sportifs ls Jeudi 21 
décembre. A 1S h. 34, et le 1" Janvier, 
à 21 h. 33. 

I n v a l i d e s à 1 0 0 % 
Vichy. — Certain* combattant* ont 

obtenu depuis le 3 septembre 1939 la 
médaille militaire ou un grade dans 
la Légion d'honneur au titre de bles
sé* d* guerre. SI leur titre d'Invalidité 
atteint 100 %. IU pourront être pro
mus dans la Légion d'honneur à un 
grade supérieur. 

lalremsot que c'est précisément 
os point du front qu'ont lieu '<•» D . 
combat* qui exigent d* chaque soi- P o u r l e s c o m b a t t a n t s 
dat les plu* grand* efforts physique» 
et une initiative Incomparable*. 

Les grandes opérations dans c* 
secteur sont tributaire» ds ls vole 
ferrée et de l s seuls route condui
sant de la rinlande ver* l'Union 
soviétique. Loin de cette ligne n'ont 
lieu que des guérillas. Pour ce* der
nière* on met en servies des forma
tons léger»» ds trente a quarana» 
hommes, participant à un* 
de mouvement sur place » où la 
collaboration étroite dee soldats s i -
lemsnda et d* leur» frères d'arme» 
finnois a porté ses fruits. 

Connaissant les particularité» de 
la Lapon», les Finnois sont devenu» 
les Instructeur» des soldat» aile-
mande. Ils pratiquent l'encerclement 
ds petits groupas adverse». 

Durant ce* comb»t* les connais
sance» du commandant d u batail
lon, du chef de compagnie, du l ieu
tenant, du chef de groupe, s» sont 
développées. 

D'autre part, le soleil éternel en 
été, et le» sombres n u i u polaires en 
hiver exigent dee troupe* un chan
gement d'habitude complet. On bon 
dérivatif a été créé par l'organisa, 
tlon de divertissement* de fêtes du-
rant les heures de récréation Grec* 

CHRONIQUE REGIONALE 

guerre La lutte contre les terroristes 
dans la rég ion paris ienne 
Dans la région parisienne, la préfec

ture de police vient de fslrs procéder 
à 154 arrestations. Parmi les personnes 
appréhendée* figurent 70 étrangers 
ou Juifs. 

Un matériel très Important a été 
saisi : 290 kilo» d'explosifs. 8 300 engins 
Incendiaires. 190 kilos d* produite chi
miques. 95 bombes. 

D'sutre part, 134 personnes ont été 
arrêtée* pour propagande rovlétlque. 
Deux Imprimerie* clandestine* ont- été 
découvertes. 30 machin*, et plusieurs 
millions de tracte ont été salais. 

Les pr imes de la Loterie 
nat ionale 

( a ceux qui espéraient que la mort | A tout ces effort*, le» formation» 
à» Parlas renforcerait la position du i allemandes combattant en Laponle. 

I ont maîtrisé les difficultés de climat 

sort nommé *n Afrique du Nord pour 
l s durée de l'occupation *nglo-*mé-
rkaaine. 

Lundi a eu lieu la 2me distribution 
des primes de la Loterie nationale, 
réserves »ux billets et dixièmes de 
billets de la 24"" tranche. 

Le n* 388796 gagne 40 000 fr. dans 
la série A. 

Tous le« numéros se terminant par 
90 574 gagnent 4 000 fr dan* la sert. B. 

La prochain* distribution aura Heu 
le mercredi 30 décembre. 

En effet, tous les billets se terml-
_ _ mM . # »• i nsnt nar trois chiffre* tirés au sort 
Le froid entrave le» opération» gagneront too francs. 

Les lourds combats défenatfs' "~~ 

èncaïn ' e T l t r « •" v o l g * e t * D o n ** d à n s '* 

la lutte contre le bolcbe-

M xVsosevelt s. moins que Jamais, 
l'intention d,- renoncer à une main- et »e »* r r » l n « o n t u n * D , r t g l ° 
ml** sur l'Afrique du Nord, dit-on AI rieuse 
Ba i l l i . Et. à cet égard, on cite encore j vlsme. 
uns proposition Intéressante de Pierre 
Ont, actuellement aux Etats-Unis 
L'aaeten ministre de l'air du front 
populaire a effectivement demandé 
qu'un haut eommlesalrs 

grande boucle du Don s» pouraul 
vont avec la même vloltnoe. Deux 
facteurs compliquent, depuis le 27 
décembre, les opération*, tant pour 
le* homme» que pour le matériel 
Pour la première foi*, les Soviet* 

Communiqués 
de la Préfecture L'unanimité 

est loia d'ètrê réalisée 
D - s p r e . d e . informations de source i ©ht ml* «n -.«n* beaucoup P-u* de, 
anpésr-nts. la majorité de la popu- chare que précédemment, afin d ' i a création, l extension et le 

trantfèrement de» établi»' 

A V I S 
i* 10 tfo.st.br. 1942 ralatll 

i la nlsa bars écart 4 M 
piè«.» 4« «annal» allaman-

det de I, 6 at 10 pfennig; 
Bn se référant à l'avta du comman

dant militaire pour la Belgtqu» et 1* 
Mord d* la Franc* concernant les 
moyens de paiement officiel» (Bul
letin de» ordonnance* du comman
dant militaire. *»• fesetculs. H- 1) et 
a l'avl* de l'Oberteidkommandantur 
•70 du 23 octobre 1940 iBulletln offi
ciel de* ordonnance* du commandant 
d* l'OtoerfeJdkommandantur pour le* 
département* du Word et du Paa-de-
Oalakt. S»» fasetcuM. » • 7). sers 
porté A la oonnalssancs du public en 
Belgique et dan* I» Nord oe la France 
ce qui suit : 

Le* pièces d* monnaie allemandes 
de : 

1 Relchspfennlg en aine, 
3 et 10 Bal ré» pfennig en bronss 

d'aluminium, 
3 et 10 Ralohepfenntg *n sine. 
« M 10 RVntenpfennig. 

ne seront plu* valable* comme 
moyen* d* paiement officiel*, en Bal-riue et dan* ls Nord de la France. 

l'échéance du 31 décembre 1942. Ce* 
place* de monnaie pourront être don. 
née» en p»lement à leur valeur nomi
nale ou échangée* Jusqu'au 19 Jan
vier 1943 Inclusivement à la Banque 
Nat.onal« d* Belgique et à sa» euc-
cureaie». ainsi qu'aux Relohskredtt-
t 1 en Belgique *t dan* 1* Nord 
d* la Franc*. 

pour le Commandant mi
litaire pour la Belgique 

et le Nord dé la France: 
Le Chef de l'Adminis
tration multsire. 

LES FÊTES DE LA NATIVITÉ 
pensée. Ks enfant* de leur* membre» 
prtsoranMrs ou sinistre*. 

Présidée» par If. TheUler ds Poncht-
v.tle, préaident d'honneur, et Loula 
Bsnno, président, entouré» de» mem
bres de leur comité, ces aimables aga
pes furent «grémeutée» d'une parti* 
artistique su cours d* saquetle Ns 
fOtePi applaudirent tour a tour le 
Joyeux Daniel, le sènor B. Closse et le 
ohsnsonnMr patoisant Lsllen. 

Au dessert le» Jeune* convives émer
veille* s* virent remettra par leur 
riant président, un magnifique cadeau 
de Noël: lainages, coquilles, chocolat*, 
bonbon* et aussi — pourquoi ne pas lé 
dire — une enveloppe bien gara.* qui 
témoignait de I» so'llcitude des diri
geants du vieux Sportlng envers leurs 
amis dan* le malheur. 

En bref: une charmante fête dou
blée d'un beau geste auquel on rend 
bien volontiers hommage, parc* qu'il la 
mér.t*. 

La repas ds nouvel an 
offert par la Ligne du bien public 
so i blessé* et malade» de l'hôpital 

.aitttaJre 
Le repas du nouvel an offert par ls 

Ligue du bien public, aux soldat* bles
sés et malade* en traitement, ainsi 
qu'à 00 enfante d* prisonniers et 
orphelins dé guerre des écoies Duplelx. 
Roland. Marcel Bembat. Anatole-
France, Oeoiges Oarjd, sous ls présl 
dence d'honneur 
directeur du service de santé 
Paul D^tiove maire de Lille; du lieute
nant Muller, gestionnaire de l'hôpital, 
aura lieu Jeudi prochain à 11 h. 

A 14 h. se déroulera en ls salis du 
Foyer du Soldat, une matinée artla-

dans une ohambre voisine, oeil» ds .s 
bonne. Mil* Lebitte. Agée d* 23 an, 
on retrouvait oslle-ct enoor* couché*-
mais ns donnant plu» signe ds vis. 

Alerté», le» pompier» de Vsfeaclec 
ne* arrivèrent a leur tour aur lea lieu; 
et à l'aide de leur» appareils r «ptrs 
tolres. tentèrent de ranimer le» deux 
femme* Malheureusement, tout fut 
Inutile. 

Quelque tempe après, on devait ap
prendre que deux autre» personnes, 
habitant au premier étage d'un Im
meuble voisin, avalent aussi été m 
toxique** par de* émanations de gaz 
Il s'agit d* l imes Berthelot. mère d» 
l'ancien secrétaire d'Etat aux commu 
nlcarlon*. et Bchmttt. femme d'un In
terprète. L'état de eellee-c' quplqu' 
grève. n'Inspire toutefois aucun* In
quiétude. 

C'a émanations de gss auraient été 
provoque»» par upe rupture ds la ca
nalisation principale. 

Us garde-dis est broyé 
par an train, à Tritta 

Dlmanohe matin, non loin de la 
gare de Trlth-le-Polrler. on a retrouvé ! 
sur le ballast de la vole de Valencten-
nes à Aulnoye. le cadavre ho r-.ble-
ment mutilé de M. Emile Sablon. 70 
*ns, demeurant*au hameau du Poirier, 
qui était chargé de la surveillance des 
lignes téléphoniques. 

Tout fait supposer que le septuagé
naire, trompé par l'obscurité, n'aper-

™*»7 ni. •17777 ' Çtit que trop tard un train de marchan 

M. Moatardief, 
directeur départemental des P.T.T. 

est nommé s Amien» 
M Moutardier, directeur départe, j Arsén-

mental des F I T à Lille, est nommé, 
en la même qualité, à Amiens. 

M Moutardier originaire de Cornt-
nes. était directeur à Lin* depuis la 
fin de 1941. 

Trois Lillois sont arrêté* à Saint-
Quentin peur trafic frauduleux 
de métaux non ferreux 

compétent*, la majorité de la popu 
nation ds l'Afrique du Nord est res-
ess fidèle s u maréchal Péta in D'un 
autre coté, U y a une minorité de 
gsriexiste». En plus, U y a un nombre 
xanportant d'Arabe*, hostiles A toute 
domination étrangère. En fin de 
orjtxapas. U existe dee formation* mi
litaires entraînées dans la dlsaldenoe 
par leurs officiers qui. au fond, cher
chant à défendre uniquement de* In
térêts d* la France Otraud doit 
ounsptet svec oe» diffèrent* mouve-
srsaxrts slnei qu'svec ceux des Fran
çais qui sont antisémites, antima-
oonnlques s t antldémocrates. 

srments commerciaux, 

du*triel» et artisanaux 

récupérer le terrain enlevé par li 
troupes blindées allemandes. Il* n'y 
ont réussi en aucun endroit. D'autre 
part, l'hiver sévit avec tout* sa 
rigueur, bien qu'il soit venu œtfc 
année six semaines plus tard que 
l'an dernier. Le fro'.d est descendu! f o u d a a."^'m n M r c;" 
Jusqu'à 25 degrés sous xero et on 
a enregistré d'importante* chsltee 
de neige. 

Malgré ces condition* v'éfevor*. 
blés, l'ennemi a renouvelé 
quee, soutenue» par de puissante* 

personne* désireuses d'ouvrir un 
fonds arti

sanal doivent au préalable obtenir 
l'autorl stlon du préfet. 

Le» demandes sont rédigées sur de* 
formules imprimées dont toutes les 

a il»- mairies sont approvisionnera. 
Les mêrn-e lormalltés sont requises 
l cas d* tr tn.c'er:*ment ou d exten ion 

An Conseil régional de l'Ordre 
de» architecte» 

Par arrêté du 11 décembre 1942. 
ont été nommé* au Conseil région». 
de l'ordre des architecte* d* la cir
conscription d* Douai en remplace
ment d* membres démlslonnatres : 

Membres : MM. Cordonnier, S bis, 
ru* Marais à Lille: Corpeau 3, avenue 
Germaine à La Madeleine: Decaux. 
21. rue d'Amiens, à Arras: Dehaudt. 
78 rue Sainte-Catherine, à Lille: Du-
qùesnoy 18. ru* Maaaenet, " 

Sûreté saint -quenttnoise vient 
d'arrêter trois Lillois: Jules Delfosse 
39 ans. mouleur, 05, rue Plerre-Lesrand: 

Leoosuvre, 35 an», manceuv 
dea Olrondlns 

Bauchl. 37 ans 03 ru* Malsence qui 
avalent acheté un comptoir en étaln 
de 44 kilo* pour 15.000 fr. soit Î40 fr. 
1* kilo alors que le cours normal est 
de 200 fr. De plu* ce comptoir avan 
été réquisitionné par l'Office des mé
taux non ferreux. 

On croit se trouver en préssnce 
d'une organisation dont le chef serait 
à Ulle. 

Dan* la nuit, an eaaùon l'eafage 
à coté d'an pont et tombe 

dan* l'Escaut, à Valencienne* 
Le chauffeur est noyé 

Samedi, un camion conduit par le 
chauffeur André D u n , 29 ans. de
meurant rue Pasteur, k Val.nclennea. 
descendait l'avenue Faldherbe à Va
lencienne*. Par suite ds l'obscurité, le 
conducteur ne v't pas le pont 
passa k coté, précipitent son véhicule 

Oust Ave I dans l'Escaut. 
C* ne fut que dimanche matin 

après d<* heure* de travail, que tes 
sapeurs-pompier» purent aortlr 1» ca
mion qui constituait une gêne pour la 
navigation Dan» la cabine, on re
trouva le cadavre de M. Druez. 

Le* fait* do jour 
CAMBRIOLANT UN APPARTEMENT 

Asphyxié* par le irai 
à Quitvrecbain 

et M— Oallet. âgé* d* TO et «3 

.\ KUUbAIX. — Las salants qni ont en leur part ils Farbrs de 
Noël de la maison Rassel-Motte. (Pfr. J. de Bx ) 

(Ph. J .deRx. l 
RCUBAIX. — L'arbre de Noël chez Hannart, Motte et Marquette 

A ROUBAIX {Marquette s réuni les famille» de» 
i membres de l'usine pour fêter l s Noël, 

Aux établissements |De* artistes réputés a» produisirent, 
I Mt. l l ; . . I . . » . — . !P°ur l* P'u* erand* Joie de tous. Après 
!. . mnil iex-Leanenne ; u n , distribution de friandise». M. 

Samedi i 13 h , dans la salle de» ' Théodore Hannart souhait* la blenve-
l Quïévrecbaln. I fête» de l'Institut professionnel, rue n u * » u x familles et exprima le vosu 

.'étalent couchés sans prendre la pré- de la Paix, le Comité d'entr'alde de Que l'esprit d* communauté d'rntre-cautlon de ferme 

30. ne de La Bassée, rières: Débatte 
k LUle: Foreet. 12. rue du Château 
Tourcoing: Oruson. 28. rue Désiré-
Oourcot. k Mons-en-Barceul: : atte, 
10. rue d* la Liberté, k Maubeuge: 
Morel. 17. rue du 8ud k Dunkerque: 
président : M Decaux 

unité» b.indéee. Elle» furent «»«•"-1 d'un; actlvl.r «.mmerclale. Industriel-! 
moins arrêtéws grâce au tir o o n c e n - l e o u mH , , , | , 
rlque dea différents pointa d'appui1 A moins qu'il ne s'agisse d'un trans- | 

allemands, tir qui a séparé rinfan-jfèrement. 11 est des branche* d'activités! 
terle de* chars Dan» 1* seul secteur j artisanale* ou de commerces de détail i 

Volga e-t du Don, 48 cnsrflPour lesquelles le refus doit, aux ter- { 
L» radèo arabe de Tunis a armon- e n n e m i . o n t été détruits. Des forces|"»• des Instruction» minletérlelle*. être 

S ff • " ^ l ' ^ ^ i ^ n ^ ' S . d « reconnaissance ad* . , . - . . qui •> réaje • * - * » ^ recommandé! 
payer une amende de 20 mllltone de , l v a l e n t réu*»l k «'Infiltrer ont é té \ m u % l n t er»„ès de ne souscrire aucuns: 
francs français, qui a r o n t utilise* k anéanties. | demande en autorisation portant *ur 

t e r la population arabe qui - ^ — — i ^ — ^ - ^ — — , \m ectlvlt*. ci-après : 
— Le président Laval a reçu lundi | Grillage de l'orge : vente par lea 

J Dr Grasset, secrétaire d'Etat k la, forains et nomade- de denrées et mar-
,santé et l'amiral Bard. ambassadeur de chsndi"e« diverses •oumt-ee au ration 

Ea Tunisie, le* Juif* 
paient une amende 

a souffert des attaques araxlo-amé-, 

D e s initiatives américaines 
indisposent l 'opinion srabe 

La Jussi'iaM » Cumfiurlyet s écrit 
que deux faits nouveaux ont aatg-
mente »en»lt>lem.«r.t la méfiance des 

- Arsty-s : l s projet de création d'un 
~-iy*t juif en Palestine et U mise en 
aausn ds l'tnsxépendaûce de la Syrie 
ta du Liban. 

L'optnson arabe est mécontent* de 
ta réeeote déclaration du sénateur 

CARNET 
Naissances 

nement : commerce de la quincaille
rie : commerce du matériel élrctrlqiie 
et radio-électrique (seules peuvent être 
accordées des autorisation* k des krtt-
sans se livrant uniquement k la répa
ration d»s appareils, k l'exclusion de 
toute vent* au détail d'appareils et de 
nièce* d* rechenge) ; entrenrlses de 
blanchi »Tle-telnturerls : huileries ar
tisanales : commerce de la chaussure. 

Les demandes de cet ordre feront 
ne décision d- rejet, sans 
lie-i k enquête. 

Aux marin» dêmobUitf» 
H est rappelé k tous les marins dê-

— Edouard et Marle-Fra.... 
ont la Joie de voua annoncer 1"l'„..'.'* 
nalaaance de leur petit frère Fran-I" 

Américain Pepper. qui orétend que | f . N o è , . u M décembre 1942 -
la* démocraties créeront aprèa l a ) D e ^ t d < M e t M „ . M o U a r f l 
ruerr* « un état Juif libre » en Pa- 8 1 , . ^ , , , , » . . 28. Façade de 

* T ™ îeT n^lon*C u n l è f n T m ^ n ' ^ ^ « ^ « ' ^ U l e 7 1 5 l 5 d n a â a S t f é l renvoyé* dan. leur, foyer, 
at tout*» les nation» unies ne rnan- n _ , ~ u x d'annoncer l ->» est'formellement Interdit de con-
querorvt pas de réparer le mal fait - Frantx est heureux d annoncer « ^ militaire. 
aux juafa an Europe par i« création la naissance de . o n petit frère, ^ e f f £ d é „ v r é , p . r „ „ , , , » n e 
d'un état natloneJ Juif s Comme de* : Patrick. peuvent actuellement être endossés 

-a/fl*Tnatloo* analogues eut été fal- De la part de : q u , ail» ont été dépouillé» de tous 
tas osa tsrnp» derniers par d'autre» M. et M1"- Raymond capeile- w, insigne, k caractèr» militaire (ga-

americeines le monde LeeT^ntder. - 33. rue Nadsud. Wat-,10ns, anerrs. attente, pompon rouge 
t sa rend compt* totis tes Jour* trelo.. - Maternité Trlaalles. 21». *t 

1 du grand danger qui plane rue Dxubenton. 120O8d 
SUT l'ésétneTit arabe, par muté de» 1 _ Jean-Marie. Françoise et Odile 

ont la Joie de vous s n n o n c r la 
naissance de leur petite soeur 
Marie-Jeanne. 

De la part de Madame et Mon 
•leur George* wtllemln. 

Roubalx, le 32 décembre 1942 
4 bia, rue de Wasquehal 

plans annonce» par Roosevelt 

Plants de pommes 
de terre 

Ds* maintenant, commandes vos 
clayette* dé planta germé* d* 100 
p.*d*. variété* HAtive. Deml-HAtive 

Bsul* a été autorisée, par déro-

Stson spécial*, la venté en claies 
• plant* d* multiplication prove-

Saaat d* culture offlclellement sur-
saille» alors que la pomme de terre 
fournie k l'horticulture n* présente 
Bas cette garanti*. 

Txoft kllaa d* plante, soit T 
•teasasa, paraasttent d* planter non 

* ara. mal* 3 ares » 1 
rtaxTi-
BATAT 

•Mat 

e ta i 

Btulres d'urgence A : 
UOaTta. atertses C. a. 

lNoovelles do moode 
UN VAPEUR SUÉDOIS C0ULÊ 

décembre — L* va-
d* 4.650 tonnes « Btna s 

été torpillé et coulé 
•Isa* qu'U naviguait au servie* as* 
*x*aSs-uxus- L'aqulpag* a pu étr* sauvé. 

LES HINDOUS 
NE SE RENDENT PAS 

A LA MECQUE 
L* n — a n Sas pèlerin» partis pour 

la ssssqu* sst tombé k Ï4.000 ca:t* 
ssxéxsa, «ATtron 15.000 pèlerins hindous 
•Tétant abstenu*. Far sait* d* la dé
saxes* d* voyager, appliquée par le* 
atejsjtak», 40 Hindou» seulement ont 
fSsxat * gagner ls* lieux sainte k pied. 
s a ssssant par ITran ver» VArabl». 

iban< de bonnets, etc. 
Des sanctions sévères reront appli

quées k tous les contrevenants. 

Aux agriculteur» 
S De notes parues précédemment dans 
la près** ont prescrit la livraison, dès 
k présent, de la ficelle textile usée aux 

I différents centres de ramassage. Seuls 
"120000. 1le» agriculteur» en ayant remis avant 
*«wir~ | l e J S f e T r l e r 1 B 4 3 m u r o n t j , garantie 

— Marie-France a la Joie d'an-1 de recevoir pour la prochaine moisson 
nonoer la naissance de sa petite (la contre-partie en ficelle rénovée. 
soeur Annie. 

D» la part de M. et M"* Jules 
Cnudde. 

369. ru* de Lannoy. Roubalx. 
Clinique, M8, rue de Lannoy. Rx 

1204' 

Aux éleveur» colombophile* 

immédiatement leur déclaration d'ef
fectif au 1" Janvier 1*43 avec le nu
méro de bague de chaque pigeon, léga
lisée par la mairie de leur rétldence, 
au siège du Syndicat dee éleveur» co
lombophiles. 2. avenue du Peuple-
Belge, k Lille. 

"LILLE 
« Cavalerie Rusticana s 

au Grand-Théâtre 

leur "compteur k cette maison avait oonvlé les famille» Pris* *olt bien compris d* tous et rée-
DES MALFAITEURS S'EMPARENT DB"~'"^Z âûrant "la nuit le tuyau en d a Personnel des établissements A ce- » é dans l'usine. Les Jeunes filles pro-
11.000 FRANCS. - Dan. la nuit du So U t c n' 0 uc qui rellsit' leur réchaud I'*?rer la fête de Noèl. cédèrent ensuite au dépouillement 
24 au 25 décembre, des malfaiteur» ^ l a canalisation tomba st le fa* I* spectacle au cour» duquel furent d'un arbre de Noèl admlrablem'nt gar. 

•ont introduite, en f»I»ant usage | „ répandit rapidement dans tout» {£***","£, 
Le spectacle au cour» duquel furent.d't 

présentes 1 tabie*u vivant, ballet, tour ni et ainsi chaque famille reçut son 
de fausse» clef», dans l'appartement i rr - . ir^'n :?f ^ o n u « la» sympathique» clowns lot De Joyeux closne réjoulrrnt *n-
de Mlle André* Henrutche. 90. rue de I l», l e n d e m a i n matin, d*. voUln. . " c ^ é ^ Û p - ^ e , ° n e t l t e L ' « ' S l . ^J* *""* * ' * U r * "*"• **** ** "****• Dou.1, k Lille, et s'emparèrent d'un* j Q u , 4 T m l H l t pénétré dans l'habitation. ™T:"Jt^E.* >etlt* et des grano 

trouvèrent Isa deux époux morts, 

PAS-DE-CALAIS 
. liez et leurs fanvlles. 

A r i » u e de ce spectacle, de nom 
brexu cadeaux consistant en ialnagt-
et layettes Turent d lnr bues aux en 

personnel. Ce fut ensui; 
tous U 

fan: 
1 copieux goû 
fant* présents. Une jeune fille 

de Saint-M&rtin-leZ-BoulOgne Anx établissement. Spriet Henaion 

disparue 

somme d* 11.000 franc* 
DEUX INDIVIDUS ATTAQUENT UN d asphyxie au pied de leu 

PASSANT ET LUI DCBOBENT 20.000 m 
FRANCS. — Sllmsne Boufedjl, demeu-
rant k Lille. 14, rue de la Vignette, 
avait passé la Journée du 25 décem
bre dan» divers café» da la ville. Il 
rentrait che* lui, vers 20 h. 30, lors-

Les éleveurs colombophile* du Nord ! que passant ru* Desrousseau 11 fut 
Informés qu'il* doivent fournir, assailli par deux individus qui s'em

parèrent d'uns somme d* 20T000 fr., 
placé* dan* un morceau d* Journal, 
dans la poche de sa veste. 

Ls» «tocki clandestins ds la caba-
retlère. — Mari* Romon. 48 ans, caba-
retiér» place de l'Arbonnolse, a fatt 
l'objet d'un procès-verbal pour dé
tention Ulldte d* *tocka 

Il k, en effet, été trouvé k son 
domicile. 133 kg de «ucre, 12 kg. de 
compote de pommes, 2 kg. de cacao 
1 kg. s t demi d* biscuits vitaminés,! 
i k» d» chocolat 181 naoueUs de i Martin-Boulogne, s* renaait oans une ;"•""<>«* « tous. ies airncuites furent 
30 gîufftetteàbt?>9* boite. d T m l l t a n t pkture pour y chercher u n . vache. ™™^J««J. %* ^ " t r ^ ^ T " 
La marchandise a été salai* *ur place BU* ne rentra pa. che» *!"• P°>» « j u „ ^ " « « ^ . e ,rè."écou't*.' JSZ 

tendant la dèc . lon k intervenir I repa, ^ a m O l a l ^ ^ ^ \ ^ ^ | î U m p ^ a V T ' ^ ^ t ê t u ^ o r n ^ é S K 

A HEM Au premier rsng de 1 sas sUne* on 
remarquait la présence de MM. Louis . «... 
Mulllez-Lestlenne. Gérard et Henr. Aux établlMement* Dnprez e t C 

depuis plus d'un mois, 
est trouvée étranglée Noèl bien garni 

L* 20 novembre, vers midi, un* fil- i M. Jean Spriet. l'un des administra-
lette de 14 an» et demi, Oaorgett* i leurs, rappela la vie de cette « grano* 
Navet, dont 1* père M Auguste Navet, famille du travail > durant l'année 
est propriétaire du café de la Oaleté, lécoulé». M. Verdoucq directeur teth-
au hameau d. l'Inquiétude, k S a i n t - m que. dit comment, grâce k la bonne 

Aux établissements Henri Duprex et 
C" «est déroulée une petite fête d* 
famille en faveur des enfante des 
ouvriers. Le- enfants d-* prt-onnl r» 
et des ancien» ouvrier» y avalent été 
conviée II leur fut offert un goûter 
composé de gâteaux, friandises, et cha
que enfant rvçut un petit cadeau très 
apnréclé en ces moments si difficiles. 

r^?fi r f £ . ^ • * t ; H e n u l o n « Cie ont M . Dupre» a présidé cette petite 
l.manche. dans une oe . aaUe. de !Ht K . p r o r u )ncé une petite allocu-

empoyee, t i o n . dans laquelle 11 a exposé U né-
orss'.té de f*lre l'union de *x>us l"a 
effort; pour adoucir les rigueur» d* 
1» guerr-v 

i*ur uvine, leurs ouvriers 
femmes de prisonniers, ret-e tes 
leurs familles, devant un fcrbre 

A C0MINES 

A la Société Outremer Dettréc 

Voici 1* programme du Orand-Thééire 
Jusqu'au 10 Janvier 1943 : 

Ce soir mardi 29. c Carmen s, de 
a Biset. L« 31. • Madame Butterfly >. 
de Puecmi. Le 1" Janvier. « Carmen »: 
le 3. « Chevalier k la Rose >, d* Ri
chard Strauss: le 3. « Madame But
terfly ». et le 10. premier» de s Cava
lerie Rusticana >, de Mascagnl e: 
< Paillasse s. d* L. Cavallo 

Signalons aussi qu* demain 30. su 
Petlt-Théktre. sera redonné k la de
mande de nombreux spectateur « Nul: 
de Noèl », petit gala de danse. 

Pour toutes oe* représentation» 1» 
location s» fera comme k l'habitude 
au pavillon de» * Ami» de u n e ». 
xrand'place. 

NORD 

La direction de la société anonyme 
Outremer-Destré*. voulant renouveler 
son g?ste de l'a.i dernier et marquer 
aux membre, du perionnel ra «yrapa-

-, ithls. a eu l'heureuse Initiative de le» 
gendsrmerls de Bouiogn*M»ur «««• ""ibution de jouet, terrninèren. cet^T ne réunir au complet avec femmes et 
dépit ^ r e c h e r c h e ^ e f f e c t u è e j ^ d a D . ^ ^ ^ Jouet, terminèrent cette V-]rnfKnU p o u r R u r 0 , f r l r u n I ^ ) . , d # 

A C a u d r V , d e s t r a f i q o e U r S avaient" coniml* de nomb^reûx v o l t e t 
* . ., ..?. . cambriolages dans U région boulon 

offrent près d un million de 
francs de marchandises... 
à des inspecteurs du con
trôle des prix 

les commune» voisine», ls fillette de-
meura Introuvable A W A S Q U E H A L 

On interrogea longuement ce» Jour»| "* 
dernier» piu.ieurs a»x»sxa»kBS _9m\à}m établitsement* Hannart frère* 

et Motte et Marquette 

Ds» Inspecteur» du contrôle de» prix, tes. dan* 
ont effectué k Oaudry uci» descente ' " 
dan» un milieu de trafiqueur» 

nais», mais aucun ne put fournir d* 
renseignement* sur la disparition de 
Oeorgette Navet. 

Dimanche matin, deux hommes de-
meurant au hameau de La Capelle. 
oommune de Ba'.netbun. se r*nd*lent, 
pour y ramasser de» branchas mor 

Le» jeune* du Sporting-Club fivoi» mardhé noir. L'un d* ceux-ct. Joseph 
ont fêté Noël I !>reux. 43 ans. crul était accomp»«rné 

Samedi k l'Aubette. k 

Fiançailles 
— M. et M-« André Sagaert-Car-

pentler. M. et Mme Adolphe Debres-
Dupont «ont heureux de vous 
annoncer les flanc* : lie* d* leurs 
enfant* Jeannlne et André. 

Tourcoing. 31, ru* de Seciln. 
Comlne». routa d* Wervlcq 
L* 28 décembre 194a. 12023' 
— Monsieur Edouard Ocrre; Mon. 

•leur Anselme Ocrre, agriculteur. 
Croix de guerre, et Madame, née 
Marie Sinot, ont l'honneur de vous 
annoncer les fiançailles de leur 
peUte-fU-e et flMe Marthe-Marie avec 
Monsieur Charles Chartlex. 

Monsieur Charte* Chartlex, cheva
lier da la Légion d'honneur : Mon. 
sasur Alfred Déliant ; Monsieur 
Charles Chsrttei. entrepreneur de 
forage*, et Madame, née L a d s Del-

ont l'honneur de vous annon-

l.a vente de» masque» à fax 
Il est rappelé * la population civile 

que seule est autorisé, la vente au dé
tail des appareils de protection agréés. 

car tes fiançailles de leur petlt-flïs 4 , , . ' _ Huître» plates'de caalre». Ma 
. . A i . — . * _ * . I f . i l . I .a l l r T . . . ^ . _, . _ « x ^ - . . . _ . fils Charles avec Mademoiselle 
Marthe-Marte Oeere. 

L* 24 décembre 1943. 
s La Farté », k Pernas-en-Artol» 
Bethune. 101, boulevard Thler*. 

Cet art» t ient l ieu u* faire-part 
«0948 

Le prix de* bnître* 
Par arrêté régional du 22 décembre 

1942. le* prix limite* d* vente eux 
consommateurs des huîtres sont fixas 
oomm* suit. Le premier nombre indi
que le prix pour le transport ordinaire 
e. le second.celui pour le transport 
par wagon frigorifique : 

Hulvrea portugaise», d* Claires, toute» 
région* et portugaise» parquée» (vl-
vieraj. d e la Manche (8eint-Ve*st-de-
la-Hougué): N° 1. 14 fr.. 14 fr. 20; 
N« 2. 13 fr., 1 3fr. 20; N« 3. 11 fr 50, 
11 fr. 70; N" 4, 9 fr. 50, 9 fr. 70: N" 5. 
I fr., S fr. 20. — Huîtres portugais** 
parquées (viviers) de l'Atlantique, Ma-
renne*. Il* d'Oléron, La Seudre, Le 
Oroiaic et Arcachon. e t c . : N* 1 12 
fr 30: »' 2. 11 fr.; »• 3, 9 fr. 90: N* 4. 
t fr. 30; H' S, 7 fr. — Huîtres portu
gaise» de parcs naturel* Lauslèrrt. Ile 
de Ré Le Verdon. Port de» Barque» 
La Rochelle: N* 2. S fr. 50; N* 3. 
7 fr. 30: N" 4. S fr. 50; N« S. S fr. — 
Huîtres portugaise* d* pèohe: 14" 3, 
7 f r ; N" 4. 8 fr.; N» 3, 4 fr. 90: N 

Seudre, Lolre-InférVeu-s 
Morbihan: N* 000. 83 fr.. 82 fr. 2»; 
N» 00, 30 fr. 30. 39 fr, 70; N» 0, 44 
fr. 30. 44 fr. 70: N» 1. 38 fr.. 38 fr. 30: 
H» 3. 39 fr.. 39 fr. 30: N' 3, 24 fr., 
34 fr. 20: N" 4. 18 fr. 30. 18 fr. 70. — 
Huître» plate* armoricaine*: N* 000. 
83 fr.; M* 00. M fr.: M' 0. 43 «r.: 

débitante d* Oaudry. leur proposa un 
lot de bas et ohsuasettea. 730 mètres 
d* ton* éorue et d'autres marchandi
ses. I* tout pour environ un million 
de franc». Le trio fut déféré au par
quet de Cambrai; mais seul. Joseph 
Pieux fut écroué. 

A la mémoire des victime* 
de l'accident d* chemin de fer 

d« La Gorruc 

N* 1. 38 fr. 30: N" 2, 38 fr.; No 3. 
22 fr. 50; N» 4. 17 fr.; N" 3. 11 fr. 30. 
— Huître» paie» d'Arcachon: N* 1. 
19 fr. 30; N» 3, 1* fr. 50; N' 1. 13 fr : 
lf 4. U fr ; N* 3. S fr. 30; Nu 8. * fr. 30 

Aucune htiltr* portugais* ne peut 
êm vendue k ls consommation al elle 
n'est désigné* par l'un* de* 4 catégo
rie* ci-dessus, ainsi que par l'un de» 
numéros Indiqué* en regard de chaque 
catégorie k rexoluaion de tou* autre». 

Aucune huître plate ne peut être|Qorgue, pré» d'Armentlère». Le tr»-
vendue k la consommation at ail» n'est glqu* bilan aocuaalt 102 morte, parmi 
désignée par son lieu d'origine, sa ca- basque!* de* habitants d* Roubalx. 
tègorie. ainsi qu* par l'un de» numé- Tourcoing. Wattreloa, Ly». 
roa ci-dessus Indiqué* pour chaque A la mémoire de ces victimes, une 
catégorie k l'exclusion de tous autre» lovasse anniversaire a été célébrée, di-

A sa vente au détail les Indications 
d'origine de catégorie» et de numéros 
ci-dessus prescrites doivent être affi
chée* de façon claire ei bien en évi
dence sur le* panier» ainsi que le prix 
d . vente k la dousalne 

bol» que la comtesse d» 
Lubersac possède k Peme»-les-Boulo-
gne, découvrirent dana l'heréje. »u 
pied d'un talus, k SOO mètres de la 
route, le cadavre de la fillette. Celle-
ci était étendue sur le dos ; sa robe 
était déchirée, oe qui établit qu'il 
y a eu lutte. 

Oeorgette Navet avait été étranjlée 
k l'aide d» la lanière en cuir de son 
fouet dont on ne retrouva pas le 
manche. Le criminel avait même tiré 
avec tant de force que la lanière 
s'était rompue. 

La victime paralaaalt plu» âgée 
qu'elle ne l'était*Il parait vraisembla
ble qu'un Individu l'aura suivie et 
entraîné* dan» 1* bols 0(1 son cadavre 
vient d'être découvert. 

Samedi et dimanche après-midi, la 

Noèl 
Cette fête se déroula «ou* la 

prêudencc de M. O. Lejour. 
Les petit» ne furent pas oublie» : 

un arbre de Noèl. magnifiquement 
garni, les laissa plein, d'admiration et 

tributlcn de Jouets et de 
maison Hannart frère» et Motte et îrlsndl'es leur fut faite. 

A CARVIN. UN CYCLISTE1 EST TVl 
PAR UN CAMION 
thleu, 37 an», au service ds 
phonse B'Jongerrs, entrsspreneuT de 
transporte k Salnt-Laurent-Blangy. 
conduisait un lourd camion chargé de 
marchandises quand au lleudlt s Au 
Raucnols ». sur le territoire de Car-
vin, un cycliste quitta brusquement 
le trottoir et traversa la chaussée. 

Malgré le» effort* faite par le chauf
feur pour l'éviter, le malheureux. M 
Jean Roxckl» 43 ans. mineur k Cer-
vin. roula aou» le camion et fut tué 
net. 

ARRESTATION DE LA FEMME D'UN 

™*~l TRIBUNAUX 

; us 

PRISONNIER DE REGNAUVILLK. — 
Les gendarma» d'Hesdln ont été ame
né* k enquêter k Regnauvllle au su-
Jet d'un crime contre la natalité, 
commis par la femme Vergeot. née 
Marguerite Martin. 33 ane. mère de 

. „ , s* _i i i_.~. Là**ux enfante, *t dont 1* mari est prl-
delefabon de» Alpet-Msnhmeïiejon,,!^ A p r i t u n long interrogatoire. 

PRIX DU HARENG... — A dater du 
19 décembre, le prix limite de vente 
du hareng est fixé à K fr le kilo 

...ET DE LA PATISSERIE. — A da
ter du 23 décembre 1943. les prix 11ml-
tl» d* vente aux consommateurs de 
la pâtisserie dans la région de Lille 
sont fixés ainsi qu'U suit : 

Qalsttes sédha*, sablé* ou pain» k la 
grecque, k la pièce 13 grs: 2 fr; au 
kilo: 80 f r : pain d* Oenea ou Génoise, 
le kUo, 120 f r ; tarte* k la marmelade 
1* kilo. 70 fr.: tartes aux fruits: a la 
pièce 30 grs. 4 fr.: le kilo. 100 fr.: cakes 
(k la pièce ou au poids), ls kilo. 100 fr. 
macérons sux »mande« ou aux noi
settes, le kilo. 90 franc*. 

A l'exclusion des articles d* petit» 
formats, dont le prix est spécialement 
fixé ci-dessus, dhaqu* gâteau ml» en 
vente devra porter un* étiquette Indi
quent le prix et ls potd* d* la pièce 

La mise en Tente, la vente et la eon-
somrnatlon dana le» lteun publie» de 
tous autre* produits de pét ls.su» non 
visés cl-de*»u» sont Interdites. 

anche, k 9 h., dans la chapelle de 
l'hôpital de La Oorgue, par M. l'abbé 
Maurice Scharpcreel. originaire de 
Roubaix. Vicaire Intérimaire A La 
Oorgue, M. l'abbé Soberpereel fut le 
premier prêtre sur le* lieux de la ca-

rophe où U admlnletra l'extrême-
onctlon aux mourants et sux Blessée 

manifestation du souvenir, 
participaient des famille» de notre 
région, ainsi qu* de nombreux rerca-
pés. La S.N.C.F. était représentée par 

chef de gare d'Armentlère». 

remet an maréchal Pétain 
• a casque de 3.762.000 franc* 
destiné* i ans œuvre calaiskans 

de l'enfance 
Une délégation de la Chambre de 

commerce dee Alpes-Maritime» et de 
la Fédération de l'Association d* l'In
dustrie et du commerce de* Alf»*»-
Marltlme* conduite par 1* préfet du 
département, M Rlbiere, a été reçue, 
en audience privée par le chef de 
l'Etat. 

E le a remla au Maréchal un chèque 
de 3.762.000 rr.. représentant le mon
tant d'une souscription recueillie par
mi le commerce et l'Industrie des 
Alpea-Marltkma» et destinée k U ville 
de Calais, pour un* œuvre sociale s'oc
cupent d* l'enfance. 

Le Maréchal a remercié vivement la 
délégation de son geste si méritoire 
et 11 s'est montré tré» heureux de 
transmettre le don d* son dépar-
ten>nt d'adoption, k son département 
d'origine 

ls femme Vergeot a été arrêtée 
férée au parquet de Montreull. 

ae-

SOMME 

D e t » décès mjttéritu* à Amiens 
Bru 11 len ne DvJJe 

TRIBUNAL CORRECTIONNEL 
DI ULLI 

Audience du 28 décembre 1942 
Présidence de M. Leclercq 

— Fraude an douane. — André 
Clarhaut, 84, ru* Jules-Guesde k Wat-
tralos qui a Importé frauduleusement 
7 kilo» «00 de tabac étranger est con
damné k 13 Jour» de prison et 1.330 fr. 
d'smende. 

— Le» expulsé» — Four Infraction 
a arrêté d'expulsion. Albert Thoy*. 
dordonnier k Courtral; Henri Corail, 
marchand d* coiffons à Plo«g*t**rt et 
Alphonse Borgonjon, garde k Mou»-
sron, sont condamnés k 6 mol» ds 
prison chacun. 

— Vol. — Profitant da l'exécution 
de travaux de réparation k un im
meuble Robert Pleseet. rue des Lon* 
guat-Hales, cour Benêt, 8. k Roubaix, 
y avait dérobé divers effets et dea* 
rèes: 3 mol» de prison avec sutsi». 

modiste. 

Le 2 janvier sera chôme 
dans les administrations 

publiques 
Contrairement sux ordTe» donnés 40 an» demeurant k Amiens, a été précédemment. 1* 2 Janvier sera Jour 

trouvée morte dan» «on Ut. ' chômé dan* le» administrations p u . 
Dans le menu lit. as trouvait 1* bllquee. Le* auxiliaire» seront payé» 

cadavre d'une autre femme. Mate et un* permanence era assurée dan» 
Bertne Vacanet. 30 ans. demeurant A toua le locaux administratifs 
Paris, 23. passage Dary. Celle-ci était I • 
venue passer le* fê-e» de Noël chez 1 a g*arnrtAtinr* 
M - Dalle, qui était «on amie. L a Campagne 

J^t^JE* 'a.f̂ LJS.JÏ̂ îeL! au secours de la ville a été ordonnée. Des A Valencienne», à la suite de la 
rupture d'aae canalisation de 
(as , qustre personnel «ont 
intoxiquées 

Denx d'entre elle» ont succombe 
Mardi matin 

nve?v.qUrnacnon^^eT^"te^«"Véné7âiè J. „ , "brtysire*. i Het^n-CoupitTIT H f S S ABBEVHJJS- - Lk ville de.de'plus . du M*ln*-.t-Lolr» <J»«l*a-
1. inurn.i l . 33 r u . du Sénateur-Oi- " ""• ' " * * v.«upigny ^ m ^ j e u ^ , , , . v r t n t a . rmiI.e parvenir| venait un envol de près de 24 tonne* 

trace* d* atrangulatlon ont été 
marquée* sur lea cadavres. Mal» on 
ne croit pa* qu'il y ait eu crime. Une 
crise de folle parait plus vraisem
blable. 

u cour» dea deux dernier* mol*. 
le secours national a pu répartir 
dan» notre département plu» de 100 
tonnes de produite et denx*** divers 
provenant de collecte* faste» dans le* 
départements de la Mannh». du 
Matne-et-Lolre et de l s Mayenne. 

L'AIDE DE SAINT-ETIENNE A SA I Ce* Jour» dernier» c'est, une fols 

d* Journaux, 33, rue du Sénat*— _ 
rard. k Valencienne» furent «urprt* O U n enfant de deux ans. le petit Jat-
volr le nsagasln encore fermé. Ayant 11"** Rveklnvaky, d'Heratn-Couptgny 
sonné mal» n'obtenant pa» de réponse I trompant la surveillance d* —* pa-
quolqu* d* 1* lumière s'aperçût k une rente, «et tombé dana un* bassine 
fenêtre du premier étage. 11* alertèrent d'eau bouillante. 
la polios. On força la porte. Dans lai Transport* k l'hôpital d* Bethune 
•sale ds bains, on trouva Mme Flachon as bambin a succombé k se* blessures 
gisant inanimée sur le sol. tandis quelaprés d'atroce* aouffranoa». 

150 000 franc» k Abbevill», sa filleule | de léguro**. 
d* guerre. La généroeité de» Stépha-1 faite dan» 1» 
noi» «était déjk manifestée par l'envol i gara. 
de deux somme* de 100 000 franc* k la St l'on ne peut que féliciter ls 6e-
clté picard*. D» son coté. 1» Syndicat'cours national d'avoir tossetté un tel 
des patrons fondeur* de Salnt-Etlennsl mouvement, U faut surtou* ramer-
vient d'ouvrir un crédit de 123.000 fr. cler 1» paysannerie francala* d* aa 
k la ville-filleule. 'magnifique générosité. 

• «a . Joeraaj a* B o s s a n 
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Le parfum 
de UÈ dame 

en noir 
p>ar Oast.a LEKOUX 

« Vous volonté est accomplie. 
éVH-U-. S a l K où vous sves 
Voulu i s 

ajetijembllle demanda tout de 
«siH. : 

« A u xaotns .voua avsa vu sa fl-

— Xjonl dlt-ll Je ne 1 al pas 
ssas!-. essuyea «ou» donc que J'*4-
•sa* aarrrlr w sac T... s 

J'aatral* ara qu* aoutetat l l l* allait 
Sa aksmtrar iHm*par< da est înci-
asmt. axatts au aaatralr*, U vint tout 
4 aotrp k M- Daraac, *t lui dit: 

a a i l vous n'avee pa» vu aa 11 

Et U lui «erra la main avec effu
sion... 

< Mais, l'important, dit-il, l'Im
portant n'est pas Ut - U faut main
tenant que aoas ne fermlon» point 
la cercle, e t roua allea noua y aider, 
monsieur Daraac. Attendes-moi!... : 

Et, prssqus Joyeux. U se Jeta i 
.quatre patte*. Maintenant. Roulât* 
bille m apparaissait avec uns tête 
d* chien. Il sautait partout k qua
tre patte*, sous les rneubles, sous le 
lit. comme J* l'aval* vu déjà dans 
la Chambre Jaune, et 11 lavait de 
temps k autre son museau, pour 
dire: 

» Ah! je trouverai bien quelque 
chosel quelque chose qui noua sau
verai » 

Je lui répondl* en regardant M. 

« Mais ne sotntnes-nou* pas d«JA 
sauvé»? s 

— Qui noua sauvera la œrvelle... 
reprit RouUUblu*. 

— Cet enfant a raison, fit M. 
Daraac. C faut absolument ««voir 
comment cet homme est entré.« s 

Tout k coup. Rouletablll* a* re
leva. U tenait dan* la main un re
volver qu'il venait de trouver sous 
la placard 

« 4U1I voua ares trouvé s o n re

volver! fit M. Daraac. Heureusement 
qu'il n'a pas eu le temps de »'en 
servir, s 

Ce disant, M. Robert Daraac retira 
da la poche de son veston son pro
pre revolver, le revolver sauveur *t 
Je tendit au jeune homrna. 

« Voilk un* bonne arme! » flt-u 
Roulatabin* fit Jouer 1» barillet 

d u revolver d* Daraac, sauter le eu 
lot de la cartouche qui avait donné 
lk mort, pula U oompara cette arme 
a l'autre, celle qu'U avait trouvée 
aou* la placard et qui avait échappé 
aux mains dé l'assassin Celle-ci était 
un bulldog et portait une marqua de 
Londres; U paralaaalt tout neuf, était 
garni de toute» ae* cartouche» 
Rouletabille affirma q u U n'avait 
enoor» jamais servi. 

< Laraan ne a* sert dea arma* k 
feu qu'k ta dernière extrémité. Ut
il, n lui répugna ds faire d u bruit. 
Soyea persuadé qu'il voulait s im
plement voua faire peur avec son re
volver, aan* quoi il eût tiré tout d» 
suite. » 

Et Rouletabl.le rendit son revol
ver k M Daraee at mi t celui de Lar
aan dans sa poche. 

« Oui k quoi bon rester armé* 
fit M Darnao s a se

couant la téta, Je voua Jure que 
c'est bien inutile t 

— Vous eroyeat demanda Roui* 
tabule. 

— J'en suis sur. » 
Rouletabille ae lava, fit quelque* 

pas dans la chambra at dit 
« Aveo Laraan, an n'est Jamais 

sur d'un* chose rjereUl*. Où est H 
cadavre? » 

M. Daraac répondit : 
< Demandes-le k Mena Daraac 

Mol, J* veux l'avoir oublié. Je ne 
sais plu* rien d* cette affreuse 
affaire. Quand la souvenir d* 
voyage atroce avec e s t homme 
l'agonie, ballottant datw me» Jam
be*, m* reviendra. Je dirai : eeat 
un eauchemarl Et Je 1* chasserai!. 
Ne ma parles plus Jamais d* cala. 
• n'y a plus que Mme Daraac qui 
sache où set la cadvrs. K l * voua le 
dira, s'il lui plaît. 

— Mot aussi. Je l'ai oublié. 0 
Mme Darsae. D le faut. 

— Tout de marne, insista Roui* 
tablll*. qui secouait la tété, tout d s 
même, vous dlsles qu'il était encore 
k l'agoni*. Et maintenant. Stea-voua 
stor qu'il «oit mort? 

— J'en suis sur, répondit s imple 
ment M. Défasse, 

U 
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Mademoiselle 
mon confrère 

par Jean DEMA1S 

A l'arrivé, au paya de Jacques Dam 
pierre, ls baronn* avait Jeté le» hauts 
on*, disant qu'elle n* comprenait 
point qu* d* pareil* blancs-becs eus
sent 1* droit d* aolgner les malades 
et qu*. pour sa part, aile resterait tou 
Jour» ndél* k son « ami s Boqu»tall< 

•ratait Juré 
d'emporter un* pa rallia place fort* 
par la ruas, bien entendu, au* avait 

bien fait, usant si patiemment de 
aa» alltenoes. d* sas opinions, s» fai
sant «ou» k tour huxobl*. tenace Insi
nuante, que la baronn* avait consenti 
•n grand Morii, k ooo*ult*r Dampierre 

esrtaln* nuit qu* son rhumatisme 
•'était réveillé et que RoqueialUsd* 
était sur les chemins BOle avait été 
impressionné, par la* appareil» nicke
lée et compliqua» du < Jeune frelu
quet » ; eu* était restés boues* béa 
devant eau Jargon «clantlûau*. 

Dam plaire, quand 11 le voulaUt, louait 
•on petit Knook tout comme un kutt». 

Le lendemain, la baronne de Oour-
aad* ne Jurait plus qu* par s» brillant 
docteur Dampierre. «t l'ami Roquetall-
lad* était renvoyé aux vieille* lune». 

Quelque* mots p u * tard, Jacques 
Dampierre était I* médecin attitré d . 
toute ranatooretle du Oévaudan. 
Pie qu* la bonne bourgeois!*, comme 
11 • • doit, était en train d* suivre. 

Dons, Mil* Fernande n'eut qu'k pé 
nétrer dan* 1* salon pour s'spercevol 
que Mme de Couread* n'était pas enn 
tant*, mal. pas du tout, ml* glapit, 
d'un* voix suralguê qui oontrastol 
sv*c son corps adipeux : 

— C* n'est pas vous, mademoi» île 
que Je veux voir, mal* le médecin I 

L'orage qui grondait n* fit pas per
dra «on sang-froid k Mil* Fernande 
Eli» répodùlt avec beaucoup d* di
gnité : 

— M Dampierre set *n vl*lt* dan* 
h «m «su. Mas» Il isgiettsta infini

ment d* n'avoir pas su l'honneur de 
votre vteit*. A moins que vous n» 
veuille* bien l'attendre, madame la 
baronn*... 

La vieille nll* avait dû dire quelque 
koae de bien réprériensib *, car '• 

regard de Mm» de Couread* étincsis 
— L'attendre ? L'attendre f Comme 

roua y allée, mademoiselle I Ne trou-
ves-vou* don* point qu* J'ai suffiïam-
m*nt attendu, déjk T 

I ocsxsxw, eetta fou, Fernand. ae 

comprenait plus du tout, la baronne ramenant Mlle Malandry dan* aa vei
ne tut plu» maîtresse de a* colère i ture Tou» deux causaient avec eni-

— Alors, vous aves donc mb'.ié. ' mation. Joyeusement. Et U» »'ét»l nt 
vous auaal ?.. M. Dampierrr mat»:: , quitté» le» me tueur» ami» du monda. 
promis de passer me voir, hier, en fini Appe.es tous deux en consultation f 
d'sprés-midi... et J. l'attends toujours. ; Aiions donc. La petite Malandry avait 

Mlle Fernande sentit l s «Mur d*|'*'*** ea voiture, en pana* sur la 
l'angoisse qui lui glaçait l'échiné, route. Delphln, le garagiste, était allé 
Cétalt pourtant vrai I L* rendes-vo»u»ll* rechercher. Oomm* U y avait une 
avait même été inscrit »ur l'agenda • moissonneuse détraquée k la Orand-
Oomment réparer une telle errrur ? 1 O o* r Vl* ' » TOUa aavea bien, sas ortgl-
Ootnment oalmer une personne aussi naux t... s) , 11 avait p n u » . Jueque-lk, 
irasckbls Dan* son émoi. Mil* »y,-. y avait tout appri... s t s'était «mpreaaé 
nande n* vit qu'un* solution ; d r e de 1* répéter k tou. venants On tal-
1* vérité I sait d* petite, balades «nssmbl*. on 

'était maintenant Me meilleurs ami» du 
monde, on en oubliait sa* msllltur* — M. Dampterr, sera abso.um*n 

navré d* son omission, madam» la 
baronn*. Mal* U solliciter» toute voir» 
indulgence.. H est rentré hier soir k 
neuf heurts et demie, braé de fatigue 
•prés toute une sert, as visites, et... 

— 1 »la»»e mot nr*. medsmotMile 
Mol. Je sut» tu courant de as» fameu
ses visites, k votre docteur. 

Blêm. d'«ngolas», Fernand* *n eu-
Ita tout Protocol* ; 
— Quoi t Qu» voules-vous dire ? 
Cette fol*. Mme de Couraade exulta 
en oublier se» rbumatiatne» st tes 

incœur», n était vstble que Mlle 
Fernande n'était au courant de rien 
Aussi son «on m redouelt-l! i<iand 

11* «xpiiqu», ce qu'elle savait, st e* 
dont, la» Jour» suivant», la» salon» d* 
Lanaac allaient faire dee gorge* chau
de». 

On avait vu 

clients, et le» rhumatisant» pouvaient 
geindre pendant ce temps. »ur leur 
fauteuil de douleur I 

Blême d'épouvante. Fernande avait 
écouté ce» ragot» sans la» l l i m n a a i m 
k sa» yeux, s» mal était plu* grava en
oor. que la baronn* ne a» arasait. 
Dampierre. volontiers ssrpanslf. aa 'ul 
avait pas parlé ds cette équipée. Au 
oontralre. U avait ne 
nombreuses visite. 

— n ne m'en avait rien dit. Je vs.ua 
assura.. 

— Parbleu I 

Péniblement, sou* ravu narquot» de 
la vtsille ' 
naît paru i 
sang-froid. 
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